
Pressions  
normatives  

contre le congé  
paternel.

Dans le cadre du projet L’équilibre au féminin, qui vise à promouvoir des 
conditions favorables à un rythme de vie équilibré chez les femmes, l’Association 
pour la santé publique du Québec a mené une série d’entrevues semi-dirigées 
auprès de dix mères, de onze pères, de six organismes communautaires et  
de cinq milieux de travail. L’objectif était de mieux comprendre les défis 
quotidiens que rencontrent les mères en matière de charge mentale et de 
conciliation travail-famille. Les constats qui en ressortent rejoignent plusieurs 
observations de la littérature scientifique.

Isolement du réseau  
de soutien  

(grands-parents  
éloignés, peu de 
soutien social).

Retour au travail  
post-congé : moment  

de vulnérabilité  
sous-accompagné.

CONSTATS CLÉS
•	 L’asymétrie de genre, soit les inégalités persistantes entre femmes et 

hommes, est reconnue par l’ensemble des populations interrogées. 
Les principaux enjeux concernent la charge mentale et la 
conciliation travail-famille.

•	 La charge mentale maternelle est chronique et 
multidimensionnelle – cognitive, émotionnelle et physique.

•	 Si l’exécution des tâches tend à être partagée, la planification, 
l’anticipation et l’orchestration restent majoritairement assumées 
par les femmes. 

•	 Certaines mères peinent à déléguer en anticipant une exécution 
différente des tâches (gatekeeping maternel).

•	 Bien qu’un nombre croissant de pères prennent le congé parental partagé, 
ils continuent de faire face à des préjugés au sein de leur organisation.

FACTEURS  
DE RISQUE  

QUI ACCENTUENT  
LA CHARGE  

MENTALE

L’ÉQUILIBRE AU FÉMININ



Garderie :  
principal soutien  

pour les mères comme 
pour les pères.

EXTRAITS D’ENTREVUES — Paroles des participant·e·s

 MÈRES  PÈRES  ORGANISMES COMMUNAUTAIRES  MILIEUX DE TRAVAIL

« Dans ma famille,  
je suis l’organisatrice, la 

planificatrice. Je fais les choses 
invisibles. »

— M7

« Pour l’exécution, on partage 
à 100 %. Mais pour la 

planification, je dirais 75-25 
pour la charge mentale. »

— P2

« Le père est vraiment dans son 
« ici, maintenant ». C’est plus 

ça, la différence. »
— O1

« C’est l’horaire flexible  
qui fait vraiment toute la 

différence. »
— T3

« [La charge mentale],  
c’est comme un tourbillon 
incessant. Il y a toujours 

quelque chose. »
— M8

« Un homme qui prend un 
congé [paternel] pour son 
enfant plus de cinq jours,  

on n’a jamais vu ça. »
— P8

« Tout ce qui est relié à l’enfant 
— rendez-vous médicaux, école, 
vêtements, vaccins — souvent 

c’est la mère qui va 
 s’en occuper. »

— O4

« Le bien-être des femmes 
doit être un indicateur de 

performance organisationnelle, 
pas juste une initiative RH. »

— T2

Pour plus d’information, contactez :  
Association pour la santé publique du Québec  
514 528-5811 • info@aspq.org
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FACTEURS  
DE PROTECTION  

QUI ATTÉNUENT  
LA CHARGE  

MENTALE

La flexibilité  
des horaires est plus  

déterminante que  
le télétravail seul.

Une meilleure répartition des  
responsabilités liées à la planification 

et à l’organisation du quotidien  
pourrait contribuer à réduire  

la charge mentale  
des femmes.


